
Inauguration de l’exposition sur la Laïcité, 29 novembre 2010 

    Je voudrais tout d’abord remercier Jean François Debat, Vice-président de 
Région, de nous accueillir dans ces lieux particulièrement agréables et de nous faire 
confiance quant à la mission que nous nous sommes donnée au travers de 
l’animation de cette exposition.  

Un bref historique sur cette exposition justement. C’est la municipalité de Bourg en 
Bresse qui en a fait l’acquisition au moment du centenaire de la Loi de 1905, c'est-à-
dire en 2005. Elle a donc déjà été montrée à cette occasion, puis elle est restée de 
côté les années qui ont suivi. Nous avons donc demandé à la nouvelle municipalité 
de bien vouloir nous la confier, car nous avions envie de la faire VIVRE. Elle a donc 
été exposée l’an passé à l’Espace 1500 à Ambérieu, avec grand succès auprès du 
Collège d’Ambérieu et une classe de primaire. Nous la représentons cette année 
d’abord à Bourg en Bresse en ce mois de décembre, puis à nouveau à Ambérieu en 
Mars prochain. 

Alors, cette exposition, pourquoi ? Parce que selon nous, la Loi dite de séparation 
des églises et de l’Etat assure depuis plus d’un siècle la paix civile à la République 
en France. Mais la voilà confrontée à des obstacles de plus en plus importants, dont 
le moindre n’est pas, parmi la jeunesse actuelle, la perte de sens des mots qui 
touchent à la Laïcité. 

Car la culture laïque s’effrite, quand frappe à la porte la confusion des termes. 
Confusion entre laïcité plurielle, ouverte, positive et Laïcité…, confusion entre 
laïcité  et  athéisme , confusion entre sphère publique et sphère privée, confusion  
entre  neutralité  et intolérance , confusion entre  racisme  et «délit de blasphème », 
confusion entre tolérance  et acceptation de la privation de la liberté d’autrui….. 
« Une tolérance infinie serait la fin de la tolérance », dit Comte Sponville.  

 La laïcité n’est  pas naturelle. Elle a été construite. Elle est exigeante. 

Si aujourd’hui, elle se sent vulnérable face aux entreprises prosélytes ou 
marchandes, n’est-ce pas parce qu’elle est traversée par une crise ontologique, qui 
se manifeste par un brouillage des contenus, une panne du sens et du verbe, une 
fragilisation de son message ? 

Comment évoquer, défendre une laïcité vivante quand on ne possède plus les mots 
pour l’offrir en partage ? Comment retrouver cette histoire ? Comment lui redonner 
vie, la rendre actuelle, jeune, conquérante, symbolique de la liberté de tous ?  

Il existe des enseignants attachés à la transmission de  cette valeur, de ce concept. 
Mais la tâche est ardue.  Peu de place dans les programmes. Peu d’heures pour 
l’enseigner. Peu d’aide sur le plan pédagogique. Peu de pages, voire de lignes dans 
les manuels….Peu de demande de la part de la hiérarchie. 



C’est pour répondre à ce besoin que la Commission scolaire du Comité 1905 a 
conçu 

 d’abord un modèle de parcours interactif pour rendre la visite accessible aux 
élèves (deux modèles sont placés sur la table là haut) 

 ensuite un dossier pédagogique, différent  pour 3 niveaux : les écoles, les 
collèges, les lycées. Il s’agit d’une banque de données très variées, en 7 
thèmes : autour de la Loi de 1905 (avec des fac-similés de journaux de 
l’époque par exemple, ) , qu’est-ce que la Laïcité ?, Le vivre ensemble 
(avec l’idée centrale que dans le respect de nos différences, ce qui fonde 
l’école laïque et notre société, c’est ce qui nous est commun), Des Hommes 
et la Laïcité, (Voltaire, Jules Ferry..) parcours de l’exposition, La Laïcité 
dans le monde, et des séquences pédagogiques ( avec des jeux 
d’étiquettes pour retrouver les définitions des termes compliqués attachés à la 
laïcité, des ateliers philo autour de  « qu’est-ce que la liberté de conscience », 
etc.). 

Nous avons envoyé une première information à l’Inspecteur d’Académie : pas de 
retour, donc pas d’interdiction, mais pas d’encouragement …., aux directeurs d’école, 
aux chefs d’établissements dès le mois de juin, leur demandant de transmettre à 
leurs collègues. Depuis, deux autres courriers ont été envoyés avec affiches.  
Visiblement, l’information ne passe pas, ou peu… de cette manière là en tous cas. 
Elle passe par les voix amies, les contacts personnels…et au dernier moment. Donc 
il est encore temps. 

Cela voudrait-il dire que La Laïcité n’est pas une priorité ? Oui. Alors faisons 
attention. Car à ne pas se rappeler ce qui fonde notre culture laïque,  le risque est 
grand de voir la recherche identitaire se forger dans les replis communautaires, et 
l’obscurantisme revenir à pas feutrés sous de nouveaux visages. 

.Donc, toute initiative qui aurait pour objectif d’aider à faire comprendre, et vivre notre 
patrimoine laïque  est une résistance à un retour en arrière. Merci donc encore au 
Conseil Régional, à Rachel Mazuir, Jean Paul Rodet et le Conseil Général, à la 
municipalité de Bourg,  de leur aide. Beaucoup d’élus sont présents : cela a un sens. 
Merci à tous ceux qui sont là ce soir et qui voudront bien relayer l’information de cette 
semaine de la Laïcité du 7 au 11 décembre. C’est que vous partagez  avec nous 
l’idée que l’Histoire peut nous aider à résister contre toutes les tentatives séparatistes 
et de fragmentations de la société. C’est que vous partagez avec nous l’idéal de paix 
entre des enfants, des hommes et des femmes aux esprits libres.  

Françoise Mitterrand 

 


